
 

 

 

 

 

 

  

 

  

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

  

  

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Evangile de Jésus-Christ selon Saint Jean (Jn 18, 33b-37) 
 
En ce temps-là, Pilate appela Jésus et lui dit : « Es-tu le roi des Juifs ? » 
Jésus lui demanda : « Dis-tu cela de toi-même, ou bien d’autres te l’ont dit à 
mon sujet ? »  
Pilate répondit : « Est-ce que je suis juif, moi ? Ta nation et les grands 
prêtres t’ont livré à moi : qu’as-tu donc fait ? »  
Jésus déclara : « Ma royauté n’est pas de ce monde ; si ma royauté était de 
ce monde, j’aurais des gardes qui se seraient battus pour que je ne sois pas 
livré aux Juifs. En fait, ma royauté n’est pas d’ici. »  
Pilate lui dit : « Alors, tu es roi ? »  
Jésus répondit : « C’est toi-même qui dis que je suis roi. Moi, je suis né, je 
suis venu dans le monde pour ceci : rendre témoignage à la vérité. 
Quiconque appartient à la vérité écoute ma voix. » 

Traduction liturgique 
 
 
 
 
 Pour situer le texte… 

 
Voilà un texte bien surprenant pour la Fête du Christ-Roi ! Dans les évangiles 
on trouve très peu d'affirmations de la royauté du Christ ! Il faut aller chercher 
dans le récit de la Passion de Jésus la claire affirmation par lui-même de sa 
royauté. On peut se demander pourquoi Jésus n'a pas dit plus tôt qu'il était roi. 
Chaque fois qu'on a voulu le faire roi, il s'est dérobé. Chaque fois qu'on a voulu 
lui faire de la publicité, après des miracles particulièrement impressionnants, il 
donnait des consignes très strictes de silence. Même chose après la 
Transfiguration. Et maintenant, alors qu'il est enchaîné, pauvre, condamné, il se 
reconnaît roi ! C'est-à-dire au moment précis où il n'en a vraiment pas les 
apparences... au moins à vues humaines. 
 

Commentaire de Marie-Noëlle Thabut pour la fête du Christ Roi de l’univers – Novembre 2018 

 

Pour entrer dans le texte et partager… 
 
1. Lire le texte, d’abord à voix haute, puis chacun en 
silence. 
 
2. Partager en une phrase ce qui me touche, me 
questionne ou me choque. 
 
3. Partager : 
 
- De quelle royauté parle Pilate ? Quelle est-elle pour 
Jésus ? Pourquoi accepte-t-il ce titre lors de sa Passion 
alors qu’il l’a refusé jusque-là ? 
- Qu’est-ce que la « vérité » pour Jésus ? Et pour moi ? 
- Comment j’écoute la voix de Jésus ? 
- Par le baptême, je deviens prêtre, prophète et roi à la 
suite du Christ. Est-ce que j’exerce ma royauté à 
l’image de la sienne ? Comment ? 
 
4. Prier ensemble 
(Voir au verso les repères et la prière) 

 

Solennité du Christ Roi de l’Univers 
Année B 

 

Le Christ devant Pilate – Peinture de Lieb Mihaly – Vers 1881 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

  

Repères… 
 
Ponce Pilate : En 26, l’empereur Tibère 
nomme le chevalier romain Pilate 
gouverneur de Judée. A la tête du tribunal 
de l’administration romaine, Ponce Pilate 
a le droit de condamner officiellement à 
mort quand l’accusation est d’ordre 
politique. Tel est le cas pour Jésus qui 
aurait dit être « roi des juifs ». Or seul 
l’empereur romain peut attribuer le titre de 
roi. 
 
« Ta nation et les grands prêtres t’ont 
livré à moi » : Jésus a d’abord été arrêté 
et jugé par les autorités juives avant 
d’être amené devant Pilate et présenté 
comme un « malfaiteur » (Jean 18, 28-
32). 
 
« Roi des juifs » : Ce titre est celui des 
derniers rois d’Israël avant l’occupation 
romaine. Des connotations politiques sont 
donc attachées à cette expression. 
 
« C’est toi-même qui dis que je suis 
roi » : Cela vient de « su legeis » dans le 
sens « tu as tout compris, tu le dis toi-
même ». 
 
Vérité : Ce mot au sens biblique veut dire 
« fidélité solide » de Dieu ; en hébreu, il 
est de la même racine que le mot 
«AMEN» qui signifie ferme, stable, fidèle, 
vrai. Précisément parce que la Vérité est 
une Personne, Dieu lui-même, personne 
ne peut prétendre détenir la vérité !   
 
- Les Evangiles – Textes et commentaires - Bayard 
2001 
- Commentaire de Marie-Noëlle Thabut 

Résonance…  

« Ma royauté n’est pas de ce monde » dit Jésus à Pilate. Jésus reconnaît lui-même sa royauté, mais 
une royauté non visible dans le monde. C’était le cas au moment de sa Passion. C’est toujours le 
cas aujourd’hui. La royauté de Jésus reste cachée. Nous ne savons pas quand, ni comment, cette 
royauté du Christ sera reconnue dans l’univers. Dieu nous demande simplement d’y croire ! Nous 
sommes des croyants, appelés à vivre dans la foi et l’espérance de sa venue en gloire, c’est-à-dire 
une venue connue de tous, et avec la foi et l’espérance, nous recevons l’amour pour vivre dans ce 
monde si difficile, car on ne peut vivre sans amour. 
La royauté de Jésus, nous avons d’abord à la vivre dans notre intériorité, au-dedans de nous, en 
même temps dans l’Eglise, le Corps du Christ, et ensuite dans la société contemporaine, si 
désorientée. « Quiconque appartient à la vérité écoute ma voix. » Notre devoir de témoignage est 
d’abord là, écouter en nous et en Eglise la voix du Christ, la voix de l’Evangile, la voix du Dieu qui 
donne la vie et veut le salut de tous […]. 
Si nous croyons vraiment en Lui, en sa royauté, jusqu’ici invisible aux yeux des hommes, nous 
resterons calmes, nous ne nous laisserons pas entraîner dans la colère ou la haine, le camp du mal. 
Nous devons combattre le mal que représentent les tueurs fous, mais les chrétiens ne doivent pas 
oublier que dans le combat, l’arme principale est la prière ! C’est la prière qui nous donnera d’être 
forts, prudents et intelligents en vue de la paix, de la justice et de la vérité […]. 
Tenir bon et être saint se conjuguent admirablement dans notre vocation de chrétien, comme 
l’Amour et la Vérité qui vont ensemble. Tenir l’amour et la vérité, quel défi pour nous ! L’actualité, 
une fois de plus, nous met devant ce défi. N’ayons pas peur ! Ne doutons pas de la victoire quand 
nous vivons de la foi, de l’espérance et de la charité, dans notre cœur et dans l’Eglise. Les larmes 
ne manqueront pas cependant… Soyons sujets du Christ Roi de l’univers, travaillons sous la 
conduite de l’Esprit Saint à la venue et à la révélation de sa Royauté ! Amen 
 

Extrait d’une méditation du Frère Robert Arcas, ocd (Couvent de Paris) en 2015 pour carmel.asso.fr 

 
 
 

 

 

 

Prière d'ouverture pour la fête du Christ Roi 
Dieu notre Père, 

ton Fils Jésus n'a pas d'autre puissance que l'amour. 
Puisque nous fêtons aujourd'hui sa royauté, 

fais de nous ses fidèles disciples 
et mets en nous la force d'amour 

qu'il a manifestée pour toi  
et pour tout homme. 

Béni sois-tu, Dieu de gloire, 
pour les siècles des siècles. 

Amen. 
 

 


